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CERTIFICAT DE MA GUERISON:
ON1EI[,VUI Lac illhlSZ mon ýtpp)rscîatiin sur le traitemenit

n~~OttSle et mes mioîres obsirvations, o
01195 seinblez ma taira ce te demande avec une certaine timili'é. dans 11

r nesans doute, d'un refus de ma p irt de ren Ira en rngnage au mérite des
%rtn4s du docteur Keeley. Veuillr z bien croire que j-e n'di à cet égard

atusse honte, et jei me fais, au contraire, un plaisir (le certili r que ce
8 11ent m'a rendu un inappréciible- service. le considère même qu'il est

qi 0 0'r devoir envers mes amis e-t le public en général d'user de l'influepnce
~Ie~Puis avoir, pour propag-r le tra temtant du Doct. K -eley.

J'a1 été témoin de tant d& ruines, rit ines physiques par la perte, sans cause
Rnarente, de grandes fortunes ; ruines des plus belles espérances par l'ivro-

or'et la m-rPbinomanie. que je me reýgarderais comme coupable d'indilfe-
%It dingratitudle, si je ne saisissais pas toutes les occasions de faire con

xtre les bienfaits que j'ai reçus de ce traitement. Je dois certainement ne
gon raindre de les publier, certain d'être ainsi utile au bonb-ur dle mes

D'a euOs. Je serais donc heureux que mes connaissances particulières""lit donner à mes paroles un certisin poids.
li MIon opinion est que le système du docteur Keeley repose entièrement sur

donnUées scientifiques.
1 rconnait comme des maladies, et traite comme telles, l'alcoolisme et la

de j,binanie. Dans les, deux cas, l'excès développe une maladie du corps et

boas)ur8flt ma longue carrière d'avocat, je me suis convaincu que bien des
kmi enoyé augibet par les cours d'aisises, eussent dù être traités dans des

qw ,a)4h.ureuspment, jusqu'ici, la justice s'obstine à ne pas reconnaître
%%se 4 long Usage de boitsofls alcooliques ou de narcotiques agit sur la cerveau

ePu1issaromet pour provoqiier l'irresponsabilité du crime.
lie J'o exOI périence et mes observations me permettent d'affirmer que la santé

ouffres aucunement des effets de ce traitement.
111% e ui àîé île 66 ans, et j'.ii pris le traitement Keeley tel qu'il est admi-

M'ai son Institut, par ses mélecins.
kga 'ýrais tait un abus excessifs des boissons fortes, depuis plus de vingt
Qiff.)44 très longue habitu le de leur usage rendait mon cas extrêmement

el trebelle à l'efficdcte dle la cure.
t4f»V.POndant, je me soumis docilement au traitement, et le résultat en fut
8641.î1:1"eaux non seulemn-nt sans aucun inconvénient pour ma santé, mais jeaitoýntraire celle-ci se fortifier davantage.

is ueruit à am Lis la soif insatiable de la boisson.1S3 la al
bate3 Pouvai trouve'r des parolp's plus convaincantes pour rendre témoi-

iqJCe traitent -ut m."rveiil.ýux. je m'en servirais pour le recommander.
41eor8au mon le, comme gage et comme preuve, mon experience porson.

â.4guérison parfaite et le bonheur île ma famille.
ýtt 'eveux pas m étendra plus longuement sur ce sujet et je termine.cette

ýlta è"ératit que vous serez satisfait d'apprendre que, d'aprés mon opinion.
bq i8 engage dans une oeuvre tu-deissus de toute autre, car elle a pour

881ver les ivrogues de leur pire ennemi : le whiskey.
Votre très dévoué, I. W. BR~OWN,

Jugze de la Cour Superieurd, de Memphis, (Tenu>)

,rvIFitable Institut KEELEY a montreal, est situe 69 rue Osbornh.
16lPhone 45,44. S'adreu.er au Gérant.


